
Douleurs 
Musculaires 

plutôt difficile en ryalson de la réaenre 
très calme : baisse 10 sur 3e et 3e quai. 
Veaux, mouton» : vente difficile, balaie 
20 : Porcs : vente difficile . balaae 14/42. 

L'ÉQUILIBRE SEXUEL 

Kevam • • travail 
p*»* d e do*/»»r» 

Quand après une journée de labeur vos muscles vous 
«ont mal et voa articulations «ont raidies, employés un 
peu de U n i m e n t Sloan. Son action réconfortante est 
immédiate, son effet est merveil leux — maux et douleurs 
• envolent. N'avalez pas de drogues qui risquent de vous 
détraquer I organisme tout entier — attaquas la douleur 
par appl lcot .oa « i t éra* à l'endroit mémo où «IU — fait 
• « t i r . Employez donc le Liniment Sloan contre les 
Rhuraatiunec, Rhume* de Poitrine, Lumbago. Sciatiqu*. 
{"*•** •» N*rfa, Courbature al tout** Doulrars Miuculair** au 
^"SîrîaT L i a"n«'« àloan péoetr* iir.mediatemeni et •upprin-.e 

Le Flaeoui Fr. I H (taxe compris*). Dans toutes bonnes pharmacies. 

• y FOftMUU DU DOCTTO*) S lOaj* - ^ a f c l AGRICULTURE 
,COMMElQCIr 

I INDUSTRIE 
MARCHÉS DE PARIS 

Viande*. — Bœufs : quartier derrière. 
8 50 : devant, 3 25 ; alovau. 11.25 ; 
c m * * * . 8.76 ; train entier. 9.25. — Veaux: 
Ire quai_ 13.00 ; 2e quai.. 11.3S : 3e quai.. 
10.10 ; pan cuisseau. 12.50. — Moutons : 
Ire quai.. 11.00 ; 2e quai.. 9.45 : 3e quai.. 
8.00 : gigot*. 17.00 : carres pare*. 17.00 : 
épaule, 8.50. — Porca (entier ou demil : 
Ire quai.. 9.50 ; Se quai., 8.20 : fileta. 
160.80 ; Jambon», 11.80 ; larda. 7.50. 

Beurre*. — Kilo des Laiterie» Coopé­
rative* Industrielles Normandie. 16.90 : 
Charente Poitou Touralne. 17.40 : Malaxes 
Norrnanole. 13.40 ; Malaxés Bretagne. 
Port-Salut, 10.70 ; Gruyère et Comté. 
J3.00. 

Œuf». — Picardie et Normandie. 630 ; 
Bretagne. 496 : Poitou Touralne Centre. 
630 : conserves. 425 ; Outre-Mer Maroc. 
410 rr 

fromage*. — Brie moyen. 1 40 : camem­
bert Normsndle. 2 80 ; divers. 1.90 ; Ll-
•leux. 4.60 ; vrac. 3.75 : Gournay. 2 fr. : 
Neufchatel. 75 : Pont-Lévéque. 2.70 ; 
11.50. 

Votaiiiee clos. — Poissons clos. 
PARIS. 18. — Clôture. — Avoine» : 

tendance lourde, dlsp. cote af.. 12J cou­

rant. 127.25-127 P ; prochain. 129 P • 
mars. 132 V : 3 février. 131.78-132 ; 3 
3 mars. 134. 133.75. 133.50 ; 3 avril. 135.50. 
138-38 ; 3 mal. 135. 134.75. toua payé*. 

Mais : incote* : Farines : tendance 
calme : courant. 205 V ; prochain. 209-
210 ; mars. 214-215 : 3 février. 216 V ; 
3 mat». 215 A : 3 avril. 220 A : 3 mal. 
223 P ; Seigles, orges, et hui le de colza. 
Incotés ; Huiles de lin : courant. 271-274; 
prochain, 274 V ; 4 Janvier, 278-281 ; 4 
mal, 286. 285.50. 284.50 P. 

Sucres : Tendance soutenue ; courant. 
232.50 : prochain. 233-233.50 ; mars, 234-
234.80 ; 3 février. 233.50-234-234.50 ; 3 
mars, 234.50-235-235.50 ; 3 avril. 236-
236.50, tous payés. Cote, off.. 232-235. 

PARIS. 18. — Marché de la Vlllette. — 
Clôture. — viande nette. Espèces: Boeufs: 
amenés. 2.768 , lnv.. 400 : Ire quai.. 8.60; 
2e. 7.50 ; 3e. 6.30 : extra, 9.60. — Vaches : 
1.844. 425. 8.50. 6.80. 5.80. 9.80. — Tau­
reaux : 470. 60, 6.70. 610. 5.60 7.30. — 
Vaux : 1.605. 278. 13.50. 12.50. 11.70. 14.60. 
— Moutons : 11.455. 1.488. 14.80. 11.00. 
880. 16.20. —. Porcs : 1.996. 350. 8.14. 8.86 
6.56 9.42 : Brebis. 8.30. 9.80. 

Observations : Arrivage* assez Impor­
tants , vente plutôt difficile en raison de 
la réserve de la cheville. Gros bétail, vente 
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PARQUET COMPTANT 

Holéo 
Kali Ste-T. 10 
Kuhlmann... 
Peugeot 
l'nliet Chaus. 
Ki-ypte unit. 
Japon IÎKTT 
Russe consol. 
Roval Dutch 

. _ . Egypte 
Fi. LI116-R.-T 

L st-Quent 
_j BJanetO 
S*lnt-Fr«r*» 
Ac Longwy. 
Ac du Nord. 
Ac Parts-Out 
_ Sam.-Mse 
Arbel 
chan. rrance 
Cons.N.d ÏT . 
Constr. Mec.. 
nves-LUle... 
jeumont act. 
F B M C . F 
Den.-Aniln... 
Louvr^U 
Sen Maub. .. 
Anlcne 
Anzin 
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rarvin 
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Verr. Anlche 
Clm. Franc-• 
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VALEURS le prée |0 . du ) . 

BAN0UE COMPTANT 
Brnay | 2070 .. I 2100 . 
Clarehce I 275 . 1 
Llévln cp 30.. 6528 . . 4418 , 
La Lucett*... 300 , . . . . , 
TTlblj». | 170 , . | . . . , 

2..r 
1630 

U 15 

!so : 

PARQUET TERME 
8308 . . 
1508 . . 

Un. P a n s . . . . 
'mptoir Na. 

Crédit Fonc. 
Crédit Lyon. 
Pennaroya.. 

_lsa-
St-Gobaln.... 
cirroen 800 . . 769 , 
Say 778 . . 782 . 
Fonc. E(ryp«e 4630 . . 4610 „ 
Waff.-L.lt».... 99 . . 102 80 
i entrai Min* 3198 . . 8180 
Montecatlnl. 189 . . 180 '„ 
Rlo-Tlnto. . . 2297 .. 2312 
Norv. Azot.. 1408 .. 1392 

MARCHÉ DES CAFÉS 
LE HAVRE. 18. — Clôtura. — Tendance 

ferme . ventes 20.800 dont 4.800 au Call. 
Janvier 234 26 ; février 236 50 : m»r» 
237.50 : avril 238 80 : mal 243.28 : juin 
246.50 : Juillet 249 : août 249 ; septembre 
284.75 ; octobre 286.50 ; novembre 258 50 : 
décembre 258.50. 

A n c i e n s 
C o m b a t t a n t s 

GRATUITEMENT 
le Guide de j A. C. Ed. 1936 vous sera 
adresse II comprend une documentat ion 
de 1" ordre intéressant tout A. C. et liste 
commerçants accordant reduct aux A C 

Joindre 1 fr. e n timbre pour frais d'en­
vol ; pour le Guide 1937, joindre 3 fr 

Guide AC.. 17. rue de Maubeuge, P a n s . 
9856 

MARCHÉS DE LA RÉGION 
A Val*noi*nn*s. — Marché aux bestiaux 

du 18 Janvier : les prix d'achat en che­
ville à l'abattoir k la suite du marché 
d u 18 janvier, ont été fixés comme su i t : 
au kilo. Ire. 2e et 3e qualité* : bœuf. 
9 fr., 6.50, 4.50 ; vache. 7.75. 5 50. 3.50 ; 
taureau. 6 25. 4.75. 3 fr. ; veau. 12 fr.. 
7 fr. Ces prix sont valables Jusqu'au mar­
ché du 25 Janvier. 

Nombre d'animaux amenés : 300 bœufs, 
256 vaches et génisses ; 79 taureaux ; 
16 veaux e t 13 chevaux. 

A Béthune, 18. — Beurre 9.50 la livre: 
œufs. 15 à 18 fr. les 26 : poulet* 20 à 
40 fr. la couple : poules 20 à 46 fr. la 
couple : canards 24 à 30 fr. la couple : 
pigeons 7 à 10 fr. la couple : oies 22 à 
30 fr. pièce ; lapin 6 à 25 fr. pièce ; 
pommes de terre 0.65 le k. ; haricot* 3.60 
le litre. 

Les médec ins le savent bien, toute 
déf ic ience sexuel le a fata lement , tôt ou 
tard, s e s répercussions graves sur l a 
santé , sur la vie même . C o m m e n t en 
serait-il autrement puisque notre santé , 
notre activité , tout ce qui fai t notre vie 
organique es t lié a u fonct ionnement d e 
notre sy s t ème glandulaire interne. 

A nous, par conséquent , de surveiller 
notre équilibre. D è s qu'apparaissent les 
moindres troubles sexuels , so ignons notre 
sys tème glandulaire. 

C'est chose facile ma in tenant . D e re­
marquables t ra i tements à base d'extraits 
g landulaires ( tra i tement hormonique 
Okasa, par exemple) ont été mi s au 
point e t ont donné des résultats abso­
l u m e n t probants e t constants . 

Toute s les défa i l lances vitales chez 
l 'homme ( impuissance , perte de mé­
moire, neurasthénie , viei l l issement pré­
maturé ) , tous les mala i se s fonct ionnels 
chez la f e m m e (frigidité, troubles de la 

menstruat ion et de la ménopause, flé-
t r i s sement e t amol l i s sement prématuré 
d e s chairs , obésité) s o n t amél iores e t 
bien souvent guéris déf in i t ivement par 
le t ra i tement hormonique Okasa. dont 
les extra i t s g landulaires apportent véri­
t a b l e m e n t à l 'organisme les é l é m e n t s 
d'équilibre e t de puissance qui lui font 
défaut . 

L'institut de Recherches Opothérapi 
ques a édi té à ce suje t une très intéres­
sante brochure de vulgarisat ion qui ras­
semble e n quelques pages a b o n d a m m e n t 
Illustrées e n couleurs tout ce que c h a ­
cun, h o m m e ou femme, devrait savoir 
du problème sexuel et de ses conséquen­
ces pour l'équilibre humain . 

Toute ' personne adulte pourra rece­
voir cet ouvrage personnel lement et 
sans aucun frais, sur s imple d e m a n d e 
au Service de Vulgarisation R. N. des 
Laboratoires Okasa. 9. F g Saint -Honoré 
Paris. — R. Robert. 

A Bergues, 18. — 319 kilo* de fromage, 
k 5,50 le k i l o ; 1.600 k. beurre en blocs, 
16.50 a 17.50; 1.046 k. beurre en pièces, 
16 à 18 fr. le kilo : œufs . 58 à 64 fr. le 
cent ; 177 têtes de volailles, de 26 à 45 fr. 
la couple ; 85 lapins, de 9 à 26 fr. pièce : 
15 pigeons, de 9 à 10 fr. la couple ; 60 ca­
nards. 22 à 28 fr. la couple ; 10 oies, de 
40 à 50 fr. la couple. 

Marché aux bestiaux. — 2 boeuf», prix 
moyen 5 f r. le kilo ; 57 porca, 6.30. 

Un ETRANGE 
MIRACLE 
D'UNE NUIT... 

610 . 
1920 . 
1501 . 

500 . . 
8200 . . . . 

266 . . ' s t R a p h a é i . 6700 

•S 70 

tu 

BANQU 
Albl , 
\stra Rom.. 
Bruay 18»... 

aoutchoucs 
hartered... 

, oncordia... 
De Beers ord 
coidstlelds. • 
Hull. dePét . 
Jag-ersfont... 
Llévln Act.. 
Malacca ord. 
Mexic. Ea*le 
C.r. Lacs Air. 
Ran.lmine». • 
Shell Transp 
SUva Plana.. 
Tanïan>ka. • 
Tharsis 

251 50 

I l U a t are • • - -
vieilL Mont-

04K.IDATIONS. — VIII* 4» Paris i 1871, 
* » : 1875. 484. 1878 473. t*M. K8; 1884-98. 
en. mas. T;O U*W. -«S-, 1004. xa-, 1910 s s/*. 
88»; 1810 3 %. » 8 i li>12. 243.50; IV» 5 %. 716. 
1898 4 1 H. 716; 193U 4 %. 687. r'.mprunt S 
k * s 1*80 * 108 VM 4 % «.'>*; Fort l f . 
4 %. 838. W3S 4 i % 720: 1934 ft l ' t %. 888-
•884 S % 710: 1 « » 5 "<•. 8W 

1879. 58»; 1883. 948: 1885. 277; 
88.8V, 1 8 » . 310: 1903 300; 190». 14720: 
8 U* %. J8»; 1813 4 %. 444. 1930 4 1/S 

O M i m u M M : 1*7». 556; 1880, 548: 1881. 
M 1888, •*»; 189». 290: 1908. M 7 ; 1912 U 7 ; 
liMS 848' 18»7. 493; l!h>9. « 6 ; 1930 i %. i 62 . 
1931 4 r i . 870: UW-Si . «.Si. i a « . SSi; i»3S 
b % r*8: 1984. 916; Panama obug-. 181 

CHANGES. — Lonrtre» ittsii ; ît*w-ïort 
HMt • Beltjlqoe 380.876 ; Hoiland* 117S.» 
Itall* 112,70 : Suisse 491.685. 

Par un pouvoir cura il inouï et presque 
Incroyable qui intrigue même les Docteurs 
et les hommes de Science — les cas les plus 

Sraves d'eczéma, de fraie et autres maladies 
e la peau son t maintenant «alncu*. l a 

nature elle-même noua adonné cet étonnant 
(ruerisseur. trouve dans les profondeur» des 
rochers de» Alpes. Si votre peau est écor-
ehee, sensible, irritée ou voue drmanfre, 
des mil robe» pernicieux s'attaquent aux 
tissu». Ne tardez pas ; ne badinez plus avec 
des mesure» à demi efficace» telle» que 
onguents ordinaires ou lotions. Dites au. 
Jourd'hui-mème à votre pharmacien que 
TOUS voulez du B A U M E T O S A N I N B 
(Balsamisé et Triple Actif). A son action 
rapide, rafraîchissante, calmante et rurative, 
v o u s cro lre i à un miracle . Donc ne 
manquez pas de prendre voire BAUME 
TOSAN'INE aujourd'hui. Si vous n'êtes pas 
convaincu qu'il vous donne le plus grand 
lucres d e * le début, votre srarni vous 
»era rembourse. 

BAUME T 0 8 A N I N E arrête la déman-
yieaiaon instantanément, guérit — une 
ois pour toutes — Eczéma, Acné, Bou­

tons, Furoncles, Hémorroïde*. Prurit , 
plaies aux Jambes, aux bras et à l'aine, 
psoriasis at varices — comme rian 
d'autre au monda. 

Decoupet t'açi» c i -dé**** p o u r r o u s faire 
penser a prendre du Baume ToêMtune avmnt 
que autre état né l'empire. 

9329 

MARCHÉ RÉGLEMENTÉ 
DU LUNDI K JANVIER 

Avoin* blanche et-ou Jaune. 47 kilo». 
poids naturel. Lille ou parité. Les 100 kilo* 
nets, comptant sans escompte. 

Première, dernière coté* et clôture : 
Incotées. 

Mais jaune Plata, magalsn Dunkerque. 
acquitté. Les 100 kilos brut*, logés, comp­
tant sans escompte. 

Première, dernière cotes et clôture 
incotées. 

Mais jaune et-ouroux Indochine, maga­
sin Dunkerque. acquitté . Les 100 kilo* 
bruts logés, comptant sans escompte. 

Première, dernière cotes et clôture : 
Incotées. 

Mais Jaune Maroc, magasin Dunkerque. 
acquitté. Les 100 kilos bruts, logés, comp­
tant sans escompta. 

Première, dernière cote* et clôture : 
Incotées. 

Org» Algérie-Tunisie, magss ln Dunker­
que. Les 100 kilos nets , comptant sans 
escompte. 

Première et dernière cote* : Janvier, 
février, mars-avril et 4 de mars, tous lnco-
té* : 4 de mat 108 V. 

Clôture ; Janvier 103.50 ; février 104 ; 
mars-avril 106 1 4 de mars 107.50 : 4 de 
mal 107.50. 

Nitrat* d* souda, 85 %. magasin Dun­
kerque. Les 100 kilos bruts, logés comp­
tant sans escompte. 

Première, dernière cotes et clôture : 
Incotées. 

Huil* d* lin départ usine ou magasin 
Les 100 kilos nets , fûts prêtés, comptant 
sans escompte, sans taxe 8 la production. 

Première cote : Janvier 260 A, 262.50 V; 
février 268 V ; mars-avril 365 V ; 4 de 
mai 267.50 A. 270 V ; 4 dernier» 273.75 A. 
277.50 V. 

Dernière cote : Janvier 260 F ; février 
265 V : mars-avril 265 V ; 4 de mal 267.50 
A. 270 V : 4 derniers 275 A. 277.40 V. 

Clôture : Janvier 260 : février 262.50 
mars-avril 262.60 : 4 de mat 268.75 
4 derniers 276.25 

Rhumatisants 
une bonne nouvelle 

R h u m a t i s a n t s e t vous tous qui souf­
frez de sciatique, de douleurs des m e m ­
bres e t d e s reins, d e goutte , d e névral­
gies, pensez qu'un m é d i c a m e n t nou­
veau, le Gandol , ca lmera votre dou­
leur e t conjurera l e s nouvel les crises. 
Le G a n d o l ne s e c o n t e n t e p a s d'élimi­
ner l'acide urique : grâce à se s dérives 
l i thinoquiniques il e m p ê c h e la surpro­
duct ion de c e poison d a n s lorganisrne . 
Le t ra i t ement d u G a n d o l e n cache t s 
e s t d e d ix Jours e t il e s t s a n s ennui 
pour l 'estomac. S o n prix e s t de 12 fr. 75. 
T t e s Ph ie s . 9350 

MARCHÉS DES COTONS 

DU LUNDI 18 JANVIER 
LE HAVRE. — Janvier 282.50 ; février 

382 : mars 384.60 ; avril 386.50 : mal 892 ; 
jutn 392 50 ; juil let 397.60 ; août 396 50 : 
septembre 396.50 ; octobre 396.50 ; no­
vembre 396.50 : décembre 399. — Balsa* 
1.60. 

LIVERP0OL. — Bais** 3 p*no*. 
NEW-YORK. — Bals** 1 point. 
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CHARBONNAGES 
646 . 
420 . 

1247 
— Part 

Aruene 
Anzin 
Bétbun* 

— 10». 
Carvtn 
Clarence 
Com. Fourca 
Courrier*»... 
Crespin 
Dourges 
Eacarpell*... 
Frankenholz. 
Gouy-Servins 
Lens 
Llévln 

— c. 80ac 
Llxmv-lei-Alr 

_ Part 
Martes 10».. • 
Nord d'Alals. 
Ostricourt... 
ThlvenceUe». 
Vlcoigne 

650 
5.J0 

1248 . . 
642 . . 

6220 . . 
520 . . 

760 
2040 

1Ô43 

C o n s t r . M é c . 
Delat-Fronar 
Den. Anzin.. 
Escaut Capl. 
Fives-Lille... 
Mar. et Hom, 
Nord et Est. 
Mat. Fr-Bal.. 
Jeuraont 

- Part 
Louv. et Rec 
Peugeot 
Ryo-Cattean. 
St-Am. (F.-L. 
San. Manu.. 

A Saint-Po|.»ur.T*rnoise, 18. — Beurre 
la livre 8 75 à 9 fr. : œufs , le quarteron 
14.50 à 15 fr. ; poules 24 à 28 fr. ; poulets 
25 à 38 fr. ; canards 20 à 24 fr. ; barbarie 
26 8 30 fr. : pintades 25 8 32 fr. ; pi­
geons. 5 à 7 fr. la couple : oie 15 8 30 fr.; 
dinde 25 à 35 fr. ; lapin 6 à 20 fr. pièce ; 
garenne 7 à 20 fr. 

Marché aux bestiaux : le mauvais temps 
a contrarié les transactions. Cours sta­
tionnâmes dans l'espèce bovine. La bonne 
flamande valait de 2 400 à 2.800 fr. et 
plus. La vache ordinaire 1.500 a 2.200. 
La génisse prête de 1 500 à 2 400. 

Marché aux porcs : faiblesse dans les 
cours. Les porcelets 60 8 80 fr. Les cou-

1 reurs 90 à 250 fr. 

M E T A L L U R G I E 
Bl.-Mlsseron. 
Ac. Longwy. 
Ac. Nord — 
Sai.i. et Mse. 
Etabl. Arbel. 
Chant Fr 
AU C. N FT. 
B. St-Vaast.. 300 
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218 . . 

1537 

900 
624 

'M ; 

FT.-Polon— 
Orabownika. 

_ Part 
LUle-Bonnièr 

_ pnor. 
Pechelbronn. 
Rai. Pét Nd. 
Sllv* Plana. 

_ Pari 

•6 . . 

250 . . 
460 . . 
260 . . 
M . . 

140 . . 

iss:: 
480 . . 

'êi :: 
134 50 

INDUSTRIES T E X T I L E 8 
Etabl. Agach 
Cot. st-Quen. 
Czentochovi. 
FU. Filt* Fr.. 
lndustr. Tex. 

— Jouiss 
Le Blan — . . 
Lyon soie ar. 
Sains Frères 
Tlbergluen.. 340 , 838 

VALEURS C. prés. C. d a j . 

VALEURS DIVERSES 

m 

Créd.Ndex.e. 
Solinest 
L'n. d. Min*. 
Elec. L.-R.-T. 
Art F. et L. 
Hethunoise... 
El etrt Nd.. 
El Nd-Ouest. 
En. El N. F. . 
Hersln-Coup. 
BIlly-Mon A 
Bllly-Mon. P. 
cim. Boulono 
> C. H. d. N. 
C. Franc, (n. 
Mat C. Lots. 
Pollet Chaos. 
Tuil. Beauv.. 
Eagr. Auby. 
r;i Verr. sp. . 
Kali Ste-Th.. 
Kuhlmann... 
Salnt-Gobaln 
2. Llbercourt 
m. An. Ane. 
Asturienne... 

Mokt et Had. 
Tekkah 
Zincs SUéste. 
3éth. d'AUm 
Bras. C.N.F.. 
Motte-Cord... 
Fatc. St-Am.. 
Peyrlssac... 

322 . . 

217 . . 
192 . . 
J15 . . 

7*8 . . 

330 . . 

3150 . . 

2418 . . 

737 . . 

182 . . 

1877 . . 
78» . . 

MO . . 

m 
2880 

i*»': 
4100 .. 
1788 
T» .. 
2160 .. 

aw .. 

sis ;; 

nie*:: 
a » : : 
M •; 
MO .. 

O B L I G A T I O N S . — Département du Nord 
1921 6 %. 435; 1843 6 %. 458; 1996 7 % (Jan­
vier-Juillet), 480; 1926 7 % iMars-Septem-
bre;. 490; i»27 7 •%. 490; 1931 4 % (remb. a 
1.UÛ0) 689; 1931 4 % (bon 2.000). 1610; 1931 
4 % ( b o n 500). 416; 1935 5 % ( r e m b . 8 1.000). 
889 — D é p a r t e m e n t d u P a s - d e - C a l a i s 1928 
7 % 488 1935 5 %. 7S0. — R o u b a l x 1931 4.50 
x g 7 o _ c r é d i t N a t i o n a l l s«o 5 %. 470, 1921 
«'<% 495; 1922 8 %. 500; 1923 6 % ( F é v r i e r -
A o û t ) . 500; 1923 6 % ( A v r l - O c t o b r e ) . 600; 19J4 
5 •", 900. — Fjrlises dévastées (Group, de 
Reconstr.) 1928 6 %. 430; 1928 5 %. 875: 1931 
l «v 690. — Houillères du Nord et du Pas-
de-Calais Mars 19J1 4 %. 723; Juin 1931 4 %. 
700; Août 1931 4 %. 700. - Eaux du Nord 
5 o£ 737 _ Artésienne de Force et Lumière 
19295 %. 669; 1931 5 V 669. - Gai et Elec­
tricité <Cle Gl» de) 5.50 %. 770. - interbra-
ha m 4 50 %. 837. — Forge* et Aciéries du 
Nord et de l'Est 1908 4 1%, 470; 1930 4.50 %. 
665 - Senelle-Maubeuga 1930 4.50 %. 640; 
1931 4 50 l%. 1375. — Agacb« llls 6 %. 480 — 

Cotonniers de Five» 480 •%. 834. 
5 %, 586. — Glorieux «t Le Plerrepont s V 
505. — Société de Filatures, 488 — Chico­
rées supérieure» 5 1%, 900. — Eternlt 6 %. 
900. — lndustr. et Agr. de la Somme. 6.60 
%. 361. — Beerlngen 5 '%. 730. — Bru»y 1932 
5.50 %, 790. — Courrier»» 1936. 4.50 %. 427. 
— Llévln 1931. 6 %. 806. — Ostrlcdurt t»10. 
» %. 299 

COUPONS 4NNON088 

18 Janvier. — Blanchisserie et Teinturerie 
de Thaon action) N" I. Coupon brut, 4,117; 
nomln., 3.878; porteur. 2.132. 11/10* de part). 
N" 1. Coupon brut. 0.831: nomin.. 0.517; por­
teur. 0.113. 

22 Janvier. — Royal-Ducth (action ordi­
naire). N- 18. Coupon brut. 50 Ilorlns. 
Royal-Ducth idlxlème) 
5 florins. 

76 Coupon brut. 

SERVICE DU TRAVAIL 
ET SERVICE MILITAIRE 

EN ALLEMAGNE 

Berlin, 18. — U n e ordonnance du mi­
nistre de l'Intérieur du Reich . publ iée 
par le Bul le t in des Lois, prescrit aux 
autorités consulaires a l lemandes de re­
censer au pr intemps d e 1937. les ressor­
t i s sants a l l emands habi tant l 'étranger 
et soumis au service militaire qui appar­
t i ennent à la c lasse de na i s sance de 1917. 

Ces Jeunes g e n s peuvent être appelés 
au service d u travail d u 1er avri l 1938 
au 30 septembre 1938 et au service mili­
taire à partir d u 1er octobre 1938. 

L e s j eunes g e n s d e la c lasse d e na i s ­
s a n c e de 1916 qui n'accompliront pas 
leur service du travail pendant le se­
mestre d'été de 1937 pourront éga lement 
ê tre appelé a u service d u travail d u 1er 
avril au 30 septembre 1938 et au service 
mil i taire à partir du 1er octobre 1938. 

DANS U MAGISTRATURE 
D e V c Officiel s : S o n t chargés pour 

3 a n s d e s fonct ions de l ' instruction aux 
tr ibunaux de première Instance ci-après 
dés ignés : Huetorouok i M. Héliot, juge 
audit tribunal ; Lille : M. Jacomet; juge 
audit tribunal. 

AUJOURD'HUI PARTOUT 

GRATIS 

LA FAUVETTE 
DU MOULIN 

Grand roman passionnant 

E M I L E R I C H E B O U R G 
l* ] • MfrsiH* tri s» wsU Ml wl**r- O C C 
d'iul il sarsftra ensuite swi ilvraUens C* O ' 

le «sril si le MssrMI. Urr. IMatM» 
ROUFF. tan., t. **ui. <• ' 

Pour Aller Loin 
Ménagez votre 

Estomac ! 
A v ingt ans , von» ne sent ies pas Toisa 

• s tomae . Mais votre organisme s*J»e 8* 
votre estomac tout le premier. PreiaaB 
donc garde à votre première Lndlge*» 
t ionl N'oubliez pas qu'us* irritation s» 
transforme v i te en ulcération «8 que le* 
trouble* gastriques dérèglent an—1 k» 
foie, l'intestin et les reins . 

Vous evitere» toutes ee* atteintes k 
une bonne et longue santé en prenajst 
de la Magnésie Bismnrée. Cet ant i -
acide neutralise si bien l'acidité q*n 
ronge votre estomac qu'elle supprime 
en 5 minutes tous vo» désordre» d iges ­
t i fs , te ls que : aigreurs, crampes, mi­
graines, lourdeurs et ba l lonnements . 
Prenez la Ma gnésie Bismnrée et voua g**> 
dere i ainsi un estomac solide, votre esto­
mac de vingt an», capable de tout digérer 
• t de tout assimiler. Pour bien digarvjrw 

MAGNÉSIE , 

B I S M U R E E 
Toutes pharmacies, poudre et comprimé» 

•M 

HOMMAGE A MERM0Z 
DE LA FÉDÉRATION 

AÉRONAUTIQUE DE FRANCE 
O n nous comunlque : 
t Sous la prés idence de M. Laurent 

Eynac, Sénateur , anc ien Ministre, le 

Conseil d'Administration de la Fédéra» 
t ion Aéronautique de France , t raduisant 
la pensée de ses 209 aero-clubs a d h é ­
rents, a décidé d'organiser sur tous n o s 
aérodromes, le 31 Janvier 1937. une vaat*) 
mani fes ta t ion nat iona le . la mémoire do 
Jean Mermoz et de ses compagnon» 
ainsi que tous les pilotes de l ignes aé ­
r iennes qui ont trouvé la mort d a n s 1 ac ­
compl i s sement de leur devoir. 

» Cette manifes tat ion , d'un caractère) 
exc lus ivement aéronautique t émoignera 
de la pic .e des aviateurs au souvenir 
de ses héros . 

» Les membres des Aéro-Clubs, les Jeu­
n es g e n s d es sect ions d'aviatioo popu­
laire, des dé légat ions des enfanta de* 
écoles, le public et les autorités, seront 
invités à s'unir d a n s un é lan de recon­
naissance p ieusement é m u e n l 'honneur 
de ceux qui ont tout sacrifié a la gran­
deur de l'Aviation française et resteront 
un exemple impérissable pour les nou­
velles générat ions ». 

Après chaque r e o o i . c e sont /«s rninm 

I molalstê... parc» que votre foie 

déficient ne peut remplir t e s fonctions. 

Et vos troubJat hépat iques ne feront 

que l 'accentuer il vous ne fournissez 

pat à cet organe des éléments 

capables de (e régénérer. 

MÉDICAMENT N O U V E A U , 
A bat* d'hull* d* Harlem, d* boldo, 
d'«xtralt d* f*ulll*t d'artichaut, d extrait d* 
gland* hépatique, le BOLDARLEM agit 
•ur I* fol* d* la façon la plus heureus*. Il 
le remet en état de sécréter en* bil* nor­
mal*. Indispensable a toute bonne diges­
tion, et de remplir sa grand* mission 
antttoxlqu* qui est de détruire le* déchets 
et les poisons du sang. 

APRÈS UNE CURE DE 

BOLDARLEM 
le i digestions t e font alternent, t a n t 

régurgitat ions, tans pesanteur, sans 

bal lonnement. O n éprouve une sen­

sation de bien-être Inaccoutumé, les 

graisses Inutile» fondent, le teint de­

vient plut c la ir , le mora l est mei l leur. 

S0IQNEZ VOTRE FOIE. 
VOUS OIOIRERBX I N PAIX I 

jmwmrm-vmim 
PROFITEZ De NOS 
PRIX MAINTENUS 
JUSQU'ICI SANS 
AUGMENTATION. 

Tovt*a ph*rinac>*s o* 
(TABLISSEMU CHATELAIN 
1, r. d* Val*n*«i<i<w, PAKiS. 

sœ;i^> 
C'IST UN PRODUIT CHATELAIN. LA MARQUE DE JC0NFIANCE ^ £ > ~ r 

BOURSE DE BRUXELLES DU 18 JANVIER 1937 
VAIJnTrU» O. piée- hû. da 1. VAJLEL'RS C. préc.lC d « J VALJIDRS , l C . * m . fC da J 

Compta n( 
R««n«lg. î %. 
i % d guerre 
Lots Congo 88 
Banq Nation 
Soc Gén. P i 
Ch. ter Congo 
C G. Laos*. I 
OeclMrUl. . ' 

Comptant 
Oonst. EL Cl. 
Ougré* 
Providence., 
Sam.-Mos. . 
Beeringen. -
Ressaie» . . . 
Lanra 
Acturmnn*. 

687 80 
1500 
S&75 
3060 . 

770 
5050 
1720 

575 
1520 

15R75 

8000 
IU! 

Comptant l 
V.elL MOIU... 
Etoctro beige 
nhalboeeh.. | 
Suteie . ! 
Canada pur... 
Tubize ord i 
un. M. Kat.. 

£.: 

125 

• a 

éteint Ce 

éteint îdr toux 

Nous voici d a n s la sal le a manger, mai s 
Je reste toute surprise La table est mer­
vei l leusement décorée, comme pour une 
grande cérémonie. 

Je reconnais le l inge le plus somp-
teux de la maison , et . nos quatre cou­
verts son t m i s a u mil ieu d'une moisson 
d'oeillets roses. La plus belle argenterie. 
le cristal le plus fin. Démode, mai s déli­
cieux, le service de porcelaine a été tiré 
des armoires où il a dormi si longtemps 
C'est le beau service du temps des ré­
ceptions de Grand'pere, depuis lors, 
abandonné, inutile. 

J* ne sais pas si Je dois être tâchée 
ou contente. Je ressens, e n tout cas , un* 

30 — 

profonde émotion. Je reconnais, a la dis­
posit ion de chaque chose, a la façon 
dont sont placées les fleurs, la < ma­
nière » de Grand'mere Je vois que ses 
jo l ies mains , fanées a peine, mai s en­
core si blanches, si soignées, o n t mi s 
toute leur adresse, toute leur application 
a harmoniser de délicieux bouquets. 

Et. ces touchants efforts, pour moi. 
pour sa petite Germaine qu'elle voudrait 
voir satisfaite , heureuse c o m m e Lucile, 
m a i s qui ne peut plus connaître le hon­
neur, jamais . Jamais. 

Je voudrais savon l'impression d'An­
dré. 

C'est, peut-être, un e f le t de mon indi­
gnat ion mais je remarque une certaine 
dé tente sur son visage. U se penche vers 

Grand'mere. et, d'un regard, dés ignant 
la jonchée de fleurs, le cristal é t ince lant , 
toute l 'élégante e t dél icate décoration 
qui est son œuvre , 11 murmure un mot 
que je crois deviner : 

— Merci ! 

Aussitôt, Donne m a m a n m e regarde. 
F a c e a la fenêtre, s e s jolis yeux, ou l'a­
zur pâle du ciel d'hiver se reflète, sont 
plus « myosot is » que jamais . I l y a, 
d a n s ce regard, une tendresse te l l ement 
grande, une si profonde affect ion, que 
j e m e t s pour lui repondre, tout m o n 
c œ u r d a n s un sourire. 

Discrètement , la main blanche, d o n t 
l 'annulaire s'orne d un solitaire magni ­
fique, dernier cadeau de Grand'pere. 
m'envoie, a travers la table, le plus ten­
dre des baisers. 

Le début du repas est plutôt silen­
cieux, empreint d'une sorte de gêne 
émue. Mais , bonne m a m a n e t t a n t e Eli­
sabeth sont d'un t emps où l'on savait 
encore causer, d'un temps où la mal­
tresse de maison aiguillait , a son gré. 
vers les suje ts préférés, l'esprit de res 
convives, le soutenant , le conduisant et. 
parfois, s'il butait, marquait quelque fai­
blesse, le relevant, c o m m e une balle, 
avec l'adresse tranquil le qui d is t ingue 
de nos tours la meil leure loueuse de 
tennis 

En consu l tant le menu , je constate 
que Grand'mere a c o m m a n d é un vrai 
repas de noce. Belane s'est surpassée, et 
Je vois que FlrmiD a encore découvert. 
au fond de notre cave si modeste , quel­
que» bouteil les poussiéreuses, souvenir de 

l'orgueilleuse cave dont Grand'pere éta i t 
si fier. 

Le léger froid du premier m o m e n t ne 
tarde pas à céder a la bonne humeur, 
au cûarme et à l'esprit des deux vieil les 
daines Le visage d'André c h a n g e à vue 
c'œil . Il quitte l 'expression un peu dure 
qu'il a presque toujours et son air sévère 
s'adoucit inf iniment . Il y gagne une 
grâce é trange s inon une véritable beau­
té. Se s grands traits, énergiques et heur­
tés, au dessin assez rude, l 'empêchent 
d'être ce qu'on appelle un joli garçon, 
mais n e m a n q u e n t ni d'Intérêt, ni de 
caractère. 

Apres une bril lante boutade de Grand' 
mère, e t une répartie, d a n s le m ê m e 
goût de tante Elisabeth, la figure de 
mon mari se dé tend tout à fait et il 
éc late f ranchement de rire. 

— A mauvaise fortune bon cœur ! 
semble-Wl dire 

J e fais c o m m e lui, e t le déjeuner s'a­
chève d a n s une atmosphèr» de douce 
gaité 

Au salon, l'apres-midi se pafse d a n s la 
m ê m e ambiance d'affection e t de bien-
être Puis, l'heure sonne c i tante Elisa­
beth doit nous quitter. J'ai le cœur gros 
a la pensée de la voir partir J'avais, de­
puis plus d'un mois , pris l 'habitude de 
son aimable présence. Il m e semble que 
le bruit monotone de ses aiguil les a tri­
coter va m e manquer, et aussi les « deux 
points a l'envers, un point en l'air, trois 
a l'endroit » dont sa voix appliquée 
ponctue nos conversat ions. 

Chère tante Elisabeth. 
La voici ca lée d a n s la petite cinq che­

vaux, à côté de P irmin impassible. B e ­
lane gl isse sous ses pieds une bouil lotte 
d'eau chaude : 

— Pour que Madame n'ait p a s froid 
e n al lant a la gare. 

— O h ! merci, m a bonne Belane. 
— S i M a d a m e n'avait pas c h a u d e n 

m o n t a n t d a n s le tra in el le garderait les 
pieds g lacés tout le t e m p s d u voyage. 

— E é l a n e oubl ie que, fort heureuse­
ment , la Compagnie d es c h e m i n s de 
fer, assez peu soucieuse parfois d u bien-
être d es voyageurs , n« pousse tout d e 
m ê m e pas la ma u. aise volonté Jusqu'à 
remplir d'eau froide e s bouillottes de 
ses wagons . 

X X X I 

Maintenant , nous ne s o m m e s plus que 
trois autour du feu. Va inement Grand' 
mère essaye de faire rebondir la con­
versat ion; les ripostes a m u s a n t e s de 
t a n t e El isaocth lui manquent . D'ailleurs, 
toute notre ga i té e s t tombée. J e sens , 
et cer ta inement André éprouve la mê­
m e impress ion que moi, que ce t te s i tua­
t ion ne peut durer. Elle est pénible et 
ridicule. 

La journée accordée a l 'affection d e 
Grand mère est terminée Le m o m e n t 
est venu, pour m o n éphémère époux, de 
partir pour toujours, et nous al lons nous 
retrouver, la Grand'mere et la pet i te 
fi l le .seules, comme, a v a n t ; p lus seules , 
Puisque : ucile n est pas là. 

Serons-nouL. d'ailleurs, tout à fait 
c o m m e avant? Plus tard, peut-être; e n 
tout cas. pas tout d suite U m e faudra 
bien des jours, et beaucoup d'énergie et 

de courage, pour retrouver ce t t e paix, 
ce c a l m e que les c irconstances o n t hor­
riblement troublés. 

Comme, pour venir à bout de moi-
îriéme. la présence de Lulu m e serait 
nécessa ire! Ma petite Lncette, si jeune, 
si ga ie ! Notre fille à Grand'mere e t à 
moi. 

J e regarde le fautrui au coin du feu. 
e n f a c e d e celui de Grand'mere . C'est 
là que Je m'assoieral. tous les soirs, u n 
tricot à la main , c o m m e u n e vieil le da­
me. A m o i n s que. c o m m e u n e vieil le 
d a m e encore . Je ne fasse un quatr ième 
au bridge, entre le Docteur Forty et 
Maître Gerroux! . -

André se lève potrr prendre congé . 
A c e moment , l 'expression joyeuse de 

Grand'mere c h a n g e tout à coup et de­
v ient très grave. 

— Où allez-vous? Ce n'est pas l'usage 
qu'un époux quit te sa f e m m e le Jour 
m ê m e du mariage . 

M o n mari reste, décontenancé , debout , 
a u mil ieu du salon. Malgré lui. s e s sour­
cils se froncent . 

De m o n côté. Je suis ai iurle par l'atti­
t u d e s i subitement transformée de 
Grand'mere 

— J e croyais , dit-il, d'une voix blan­
che, que G e r m a i n e vous avait mise au 
courant . Madame. 

— D e quoi? repond-elle sévèrement . 
— D e s condit ions de notre mariage. 
- En effet, ma i s ces condi t ions ne 

sont e n aucune façon respectées. 
André fait un pas vers Grand'mere. 
— J e n e vous comprends pas . Madame. 

A ce moment- là . son visage e s t ai dur. 
e t la colère qu'il d o m i n e est s i év idente , 
que la pensée qui m'a eff leurée plus ieurs 
fois, de son extrême violence, m e re ­
v ient à l'esprit: 

— Il ne doit vraiment paa ê tre c o m ­
mode. 

B o n n e m a m a n elle, ne parait nul le­
m e n t effrayée par son irritation; e l le 
reprend avec douceur, m a i s f ermeté : 

— G e r m a i n e m'affirmait, il m e sem­
ble, que vous deviez partir pour l'Indo­
c h i n e , le soir m ê m e de votre mar iage . 
M e suis-je trompée quand j'ai cru l e 
comprendre? 

— Vous n e vous ê tes pas trompée. 
— Il parait que vous n e partes plus? 
— O e r m a i n e a dû. Je pense, TOUS e n 

expliquer les raisons, et VOUS dire l'obli­
gat ion formelle d a n s laquelle Je m e trou­
ve de retarder m o n voyage. 

— Vous aviez pris un e n g a g e m e n t . 
André, di t bonne m a m a n avec la m ê m e 
douceur affectée ma in tenant . 11 s'agit 
de le tenir. 

— J e ne le puis. 
— Pourquoi? 

— Mon honneur est e n Jeu. Ainsi que 
Je l'ai expliqué à Germaine , m e s adver­
saires ont engage contre moi une pro­
cédure foncièrement malhonnête . Ile 
prétendent incriminer m a bonne fol. M e 
ferlez-vous un grief de rester tel pour 
la défendre? 

— Non certainement . 
— Alors. Madame.. . fait-il e n •"•.•su­

çant une seconde fois pour prendre 
congé . (A suivre). 
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